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QUOTIDIEN POLI'fIQUE ET FINANCIER DU SOIR 

t'}lcetio11s au 
ai1jourdl1ui 

seco11d degré ont
1 

dallS tout le pays 
1 

~~~~~- 1 

Le Hatay sera rattaché 
la mè1·e-Patrie 

' a 

li y a i:! candidats indépendants à Istanbul -·-· Aujourd'hui auront lieu les élections Eronur ; l'avocat M. Ali Sacit ; le lieu­
au second degré à Istanbul comme tenant colonel en retraite, M. Hüseyin 

dans tout Je reste du pays. L'urne a Hüsnü Kartal. / 
eté transportée ce matin à 7 heures Le dépouillement du scrutin commen­
ùans ia salle des conferences de !'Uni- cera à 14 heures. Les résultats en se -
vcrsité. La salle et le jardin sont pa - ront communiqués cette nuit même à 

1../ Asse1nlllée ~ationale d' Aotakya 
pre11dra une décisio11 da11s ce 

sens mardi 

v01sées. la présidence du Parti. 
Le Ch~f de l'E1at et le Président du Con-,eil du 
Hatnv pourront ainsi prêter sern1ent en qualité 

· de députés turcs 
Les electeun; au second degré qui L' « lkdam > note ; Istanbul doit é-1 

ont commencé a arriver à partir de 8 lire 17 députés ; le Parti ayant désigné 
heures ont r~çu tout d'abord les pro- 17 candidats, aucun siège n'est laissé 
ces verbaux. A !J h. JO le depôt des bu!- en notre ville à la disposition de can- Ankara, 25. - (Du « Vakit >) - Suivant une rumeur qui circule ici de­
letms dans l'urne a commencé. Le Vah didats indépendants. Dans ces condi _ puis quelques jours avec insistance, l'assemblée nationale du Hatay, au cours 
Dr. Lûtfi Kirdar a voté le premier. tions, il est naturel que ces derniers ne d'une réunion historique qu'elle tiendra ces jours-ci prononcera le rattache-

R.,p1~1on" que le nomôre des élec- ment à la mère-patrie. ~ ~ ~ pourront être élus. 
teurs au second c!egré des 11 commu- , . . .. 1 De cette façon la grande cause nationale qui préoccupe la nation turque 

Le Parti n'a reserve des s1eges aux . é é 1 • ·è ncs de Ja circonscription d'Istanbul est depuis des ann es sera r g ee ent1 rement et dans son ensemble. 
candidats indépendants qu'à Ankara, L f 't que le Chef de l'Etat du Hatay Tayfu ""k t 1 • 'd t d de 1311. Af Es . hi t N' d La Ré e a1 , r ""' men e e pres1 en u 

'euf perwnncs ont posé leur candi- yon, kÏ§C r e ig e. • pu- conseil Abdurrahman Melek, sont candidats à la G. A. N. confirme cette ru-
blique> est en mesure d'affirmer que 

;ature comme députés mdépendant$ 1,.1 ti . tr .. d MM meur. 
d]slanbul. Ce sont ; e ec on a ces qua e .. Sleges e · ·, Dans les milieux officiels, tout en évitant de se prononcer de façon caté-

1\1. Lou'
." de Grati, J·ournaliste, an . le Dr. Taptas, Berc Türk~r. Istamat gorique à cet égard, on considère cette décision comme devant être prise tôt 
~ Damaroglu et le Dr. Abrevaya est cer- t d 

• taine. Suivant les mêmes rumeurs, l'assemblée du Hatay se réunirait le 28 mars 
cien fonctionnaire du ministère des af. 1 ou ar · 
fa1res étrangères et ancien consul ; l\i. 
Muharrem Feyzi Togay, rédacteur po- MM. ~AKIR KESEBIR ET KILIÇ ALI pour prononcer le rattachement à la mère-patrie. Ainsi, le chef de l'Etat 
litique du « Cümhuriyet > ; M. Halil SONT RENTRES HIER A ISTANBUL 1 et le président du conseil du Hatay pourront prononcer le serment de fidé­
Güden, commissionnaire ; M. Nikolaki M. ~akir Kesebir, ancien ministre de lité aux lois de la République lors de la réunion de la G. A. N. de Turquie, 

:l.iavroglu, directeur-adjoint de l'Insti - !'Economie et M. Kiliç Ali, qui se trou- le 3 avril. 

tut Bactériologique de Pendik ; le Dr. vaient, depuis .que~que temps_ en Euro-1-~--.-x--x-r_e_\-,-.-.-H-~<.-.-,-.-fl--).-\-l_H_)-.-~-.·-.-•• -.-.-c----
.Numan .Naum ; l'anc.i,en dieeteur de[' pe, sont rentres hier matin a Istanbul l.A . • , \.. "' 
l'Evkaf, M. Riza Ertüm ; M. Fehmi par !'Express. t.I e 1 a f 0 Il da t. i 0 0 
Quand on économise le mortier ... 

~·- l ,es préparatifs à Rom L'afflux 
gra11de co1~st1:ucli.011 s'effondre des "squa__~t~ de province 

il \ e111seh1r Rome, a5 - L'attente pour le discour~ nesse du Jicteur. 1 
que prononcera le Duce au stade olympi- La délégation nazisle, dirigée par Je 

, "C ~~ qu~ du Forum Mussolini est énorme de chef du Front du Travail Je Dr. Ley, et 
8 morts 9 blt:sses gr1èvemGnt et 4 lcgère- /1a part de tous les Italiens qui, réunis su la délégation de la phalange espagnole a-

b 1 . ., les p/aces reliées avec Je &tsde, suivront yant à sa tête Je secrétaj_re et ntini:dre de ment,: tel est le l an PI ov1so1re directement la grandiose manifestation et rAariculture, M. Cuesta, assisteront à la 
~· -..- entendront chaque parole du chef. C'est à grandiose célébration. 

Al R k fabn·cant de macaro- du tapissier Yusuf, Sultana, de la dame Rome, qu'à cette occasion, Je cœur de la Ce matin, la délégation allemande a 
M eco a a, j . é . . .t h . · · . 't . d' ne maison de rap- Ay~e qw tait en VlSl e c ez eux avec son nation bat de toute isa force. déposé une couronne de Jauriers, ornée de 

ms est propni. q1re u f d Ilh 1 . d' utre b à 
po;t à Ycni~ehtr, avt.nue Mangasar, ruel en ant e 2 ans, an ; ce w un a La Ville Eternelle est entièrement pa - ru ans la croix gammée devant le sacra-
T C' t - c'était plutôt hélas ! Yusuf, de la femme Makbule et de leur voisée. Sur les façades des palais on Jit rium des morts fascistes. 
~puuznecugr. an~ construction en pierres de fille Fikriye. On a ab~ndonné tout es- Dans toutes les villes d'Italie, Je départ 

d 1 etro --•- Makbule des é<Jritaux exaltant Je Duce •. Jes Che- d cinq étages et i6 chambres. L'immeuble potr e es r .uver VlVd..l~· es '-.squadristi> ~ donné Jieu à <rimpo -
avait été con~truit il y 8 vingt ans. Seu- et. Sultans é.ta1ent .toutes ~eu?' ~- mises noires et la_ date du 33 mars 1919 ssntes manifestations. 
lement, l'architecte avait économisé le ~1n~es de 

1
8 m~1s. Le bilan proVlsolfe a~ date de la fondation des faisceaux. A Milan, 3·00CJ c/1emises noires, précé-

!llortif'f entre les briques. En beaucoup victimes s établit donc par 8 mors, 9 T t ·t ë ïJ' dées par Jeurs 450 fanions se sont réunis 
. ' . ' . • é d' blessés grièvement et 4 légèrement. ou es pre pour accue1 If 50. d t 1 "< fédéral d t' i . t . 

d endroits, il s ét111t mcme c°?t~t unt CETTE MAISON DURERA 100 ANS ! fascistes, membres des anciennes escoua- evan e s1ese u par ' asc1s e ou 
seu~e r .... gée de bnques. Aussi lunmeuble . . . t f ldés d'assaut qui venant de toute l'Italie une cowonne de lauriers a été déposée 
présen •t...,,l i.!.1. aspect de vl:tusté préma- . Des détails ir:1press1onnan!5 son our- par 56 trains s,;ociaux arriveront cett devant le sacrarium des morts fascistes. 
turée Les murs étaient sillonnées par des n1s par l<:s sW"Vl.vants au SUJet des cir- ·r 11 é . F M Le~ «squatristes> milanais ont défilé en -

· · · d ~ 11 t r- constances du drame. n_u'. · s se r uniront au orum usso- suite à travers la ville au milieu d'une 
lézardes. li n Y avait e ree emen so i L f d h uff N . F tma lm1, pour Je cgrand rapport> qui sera te-
d les outrelles a emme u c a eur ac1, a ' pluie de fleurs que fon faisait tomber de 

es que p . . . . , . a été retrouvée dans une cave. Elle était nu par Je Duce. Seront aussi présents a 
Par e1llcurs il était énge sur un terrain ét d . . , 1 . bl . 1 bou- stade: les participants à Ja réunion cons- toutes Jes fenêtres. 

en T"W"nte en ue inan1m<:e, e visage u1, a t't ,. d F . . ') A R 1 Ch . N . d dé 
,.... · ONNERRE che pleine de terre. Elle avait séjourn~ 5 1 u ive es a1sceaux (Sansepolct1stl , ome, es em1ses 01tes es -

UN BRUIT DE T · tous/es me b d J 111· blée tache e ts anents de / M V P N . . . l b' t d 1'' - heures sous terre. Elle a repris COflSClen- . m res e a eme assem m n perm a . . . . 
Hier .à m~dt, les ia 1tan s e immeu à l'h'"' •tat quinquennale du .réAime

1 
les officiers su- F. ont assumé la garde à Palazzo Vene ... 

ble, qui étaient pour la plupart à table. ce Nopi · . t il d.t Tout à périeurs de la milice Jes délégations desl zia. Le relèvement de /a garde a donné 
t ousse semblable à cell - ous mangions, a- - i . . . . . . perçurC11 une ~c ti' anciens combattants et mutilés de Ja Aran- lieu à des man1festat1ons enthousiaste~ 

que roduirait un lfgcr tremblement de coup, nous avons ressen une secousse. d I 
P J · · t' dB 1 b de Naci. e guerre et des campagnes d'Ethiopie et de a part de la ioule massée sur la pla-

terre. Puis toute la construction s'effon- e me ~ws Je ee ns es rio5 d'Esn•<ne de f ée t d J · [ce 
Où t ·1 N · ? Y'-'5 1 s orces arm s e e 3 1eu- • dra avec un bruit de tonnerre. Le fracs es -1 , mon pauvre ac1 .. . _ 

fut si vif qu'on l'entendit jusqu'à Taksim On ne lui 8 pas dit que son oedavi;e a I. 'arn1 istice a été cond li 
et jusqu'à Kurtulu~. Ptndant près d'un< été . dégagé une demi-heure après quelle • ~ 
demi heure. une épaisse couche de pous- avait été sauvée.. entreHongro1setSlovaques 
sière, qui s'était élevée comme une co- Elle-même d'ailleurs a la jambe ga11- ~·-
Jonne, continua à planer sur les lieux che brisée et elle est blessée à la tête.. LA .)OLIRNFS DE VENDREDI AVAIT 
En s'effondrant. l'immeuble a littérale- Le spectacle du désespoir du tap1SS1er ETE MARQUEE PAR DE VIO-
ment écrasé deux maisons en bois qui lui Yusuf qui a perdu toute sa famille dans LENTES HOSTILITES 
étaient contiguës, à droite le No x8, à la catastrophe, est lamentable. Il pleui:e Budapest, 25 (A.A.) _ On communi-
dcux étages. appartenant au tailleur Mi- comme un enfant, appelle à grands cns que officiellement : 
ha! et le No 16. deux étages également. les disparus. Entre ses sanglots on J'en- Les troupes hongroises furent attaquées 
à Mme Froso. En outre. la maison voi- tend s'écrier : hier par les troupes régulières slovaques, 
sine de gauche, No io, appartenant au - J'avais compris que cet irruneuble ne mais elles conservèr-ent Jeurs positions oc­
maçon Nicolas. privée brusquement de valait rien. Le propriétaire m'avait ré- cupées 1~ 23 courant. 
tout appu1. s'est aussi écroulée. pondu ' Il durera ioo ans ! Cet homme Les B"\tions slovaques bomb.1!"-:tèreflt 

SPECTACLE TRAGIQUE nous a perdu. Ungvar, Rocsnyon et Nagybercha. 
• Le maçon Nlcolas, propriétaire de l'une L'aviation hongroise a abattu ~!'pt 

La police. le procureur général et les des maisons en bois écrasées par l'immeu- avions ~lovaaues. 
brigade dt" sapeurs pompiers ont été im-J hie à appartements. déclare : En représailles, les avions slovaques 
médiatement informés de la catastrophc.l - J'avais été acheter de la salade. Au bomba,dlrtnt l'aérodrome d'Iglo. 
Le procureur de la République et un rt.1our, je vis que notre maison se déta- L 

1. e go.ivernemcnt hongrois a invité d(S 
groupe de pompittS étaient sur les 1eux. cllait de la chaussée. J'ai crié à me fem-. négociat<"urs .siovaques à venir à Buda-Entretemps, la population du quart:er me de sortir. Nous avons été surpn's, elle pest. 
avait déjà improvisé les prt:miers secours. <:t nloi sur le seuil. Les m!l•tux officiels déclarent qu'ils es-
En effet. des cris étouffés provenaient de 
rlossous les décombres ' ceux-ci étaient CEUX QUI FURENT SAUVES pèrent que !a Slovaquie répondra à l'es-
agités, par endroits, par des secous!>es A 18 heures, le Vali et président de la prit de conciliation de la Hongrie et qu'il 
brusquos. C'étaient des êtres humains qui. Municipalité. le Dr Lütfi Kirdar, arri- sera po'8ible de délimiter prochair.ement 

· & 1 d d ·b · · vait sur les lieux. Le kaymakam de Beyo- la fruntitlc entre les deux pays sur les 
~;:ie:~~i l:S0~ra~a::t~ten~ai;t r~e 

1

~~ glu lui fit part des circonstances de la bases de l'autonomie de la Slovaqui~. 

L'anniversaire de 1 accord 
italo yougoslave 

Belgrade, 25 - L;"Jc;umaux continuent 
à donner le plus grand relief au second 

nniversaire du pacte italo:yougoslave et 
lèvent la valeur que revêt la collabora­

tion des deux pays. 
La Politika rappelle la visite faite en 

septembre dernier, à la frontière yougo­
slave, par le Duce et les paroles arnica· 
es qu'il avait prononcées à l'adresse de la 
Yougoslavie. C'était là, dit ce journal, Je 

e1Jleure façon de caractériser la collabo­
ration entre les deux pays. 

Le Vreme constate que par la conclu­
'on du pacte italo-yougoslave du 25 
ars 1937, les nuages qui assombrissaient 

c ciel de l'Adriatique ont été balayés. 
L'Adriatique, qui était un secteur sens!­
ble, est devenu un secteur dont le Cdlrne 

'a même pas été troublé par les événe­
ents de ces derniers mois. 
Les statior.s de radio yougoslaves ont 

rganisé, pour ce soir. un programme 
pécial et dans toutes les villes, les thfâ­
es représenteront des opéras et des dra­

r 

Après la faillite du plan d'encercl&ment 
de l'Allemagne ..... -

L'accord n'a même pas pu être 
réalisé entre Paris, Londres 

et ~loscou ! 
Berlin, 25 - La Correspondance Politi­

que et Diplomatique, s'occupant de l'ini­
tiative brital1Jlique en vue de la création 
d'un bloc anti-allemand, constate que l'i­
dentité des vues quant aux buts à attein­
dre et à la procédure à adopterJ n'a mê­
me pas été réalisée entre la Grande-Bre­
tagne, la France et fU.R.S.S. 

Après avoir souliAné que, par la con­
clusion de son traité de commerce avec Je 
Reich, la Roumanie a donné la réponY: 
la meilleure à ceux qui prétendaient la 
sauve1· d'un danAer inexistant, la C. P. O. 
estin1e improbable que la Pologne veuil­
le marchander à la laveur de combinai­
sons équivoques son indépendance garan­
tie i1ujourd'hui sous tous les rapports. La 
Polo{,ne sait - comme d'ailleurs la Rou­
manie aussi - ce qu'elle a à attendre dt: 
l'amité de la Russie. Elle sait aussi que 
le Reich considère qu'une PoloAne fort 
est un facteur politique d'une inestima­
ble valeur. La réllisation de sa frontière 
commune avec la Hongrie est un dé­
menti formel aux prétendus plans d'ex­
pansion vers I'Est attribué à l'AllemaAne. 

Londres et Paris ont estimé opportun 
de diriAer Jeurs efforts vers l'Occident en 
manifestant l'intention de s'engager ' 
donner leur assistance militaire à la. Hol­
lande, la Belgique et la Suisse en cas d'a­
gression du Reich. Pour qui considère les 
claires directives de la politique du Reich, 
cet engagement serai:t absurde et il est lé­
Aitime de pe,nser que ces trois pays ne 
sont pas très édifiés nar une protection 
qu'ils n'ont pas demandée et qui pourrai 
donner l'impression qu'ils se rallient à un 
Iront déterminé. La déclaration des d,;mo­
craties tend donc plutôt à crée,· une run­
biance> politique et les intéressés s'e>ti­
meront beaucoup mieux garantis par leu 
neutralité que personne ne songe à violtr. 
APPREHENSIONS INJUSTIFIEES 

appréhensions. 
Sir Charles aurait également mis au 

courant le comte Ciano des initiatives 
du gouvernement de Londres concer 
nant la sauvegarde de la paix. 

Detente? 
Londres, 2 5 - M. Chamberlain e•t par-• 

ti un jour plus tôt pour les Chequers. Ce­
la est considéré comme un indice de dé­
tente. I 1 sera de retour à Londres demain 
soir. 

Le vicomte Halifax. est demeuré par 
contre à Londres. Il a passé la journée 
au Foreign Office. 

L'ambassadeur de France M. Corbin 
et Je chargé d'Aifaires cf' Allemagne ont 
rendu de brèves visite8 au secrétaire per 
manent. 

Pour une alliance n1ili­
taire italo·i;ermano­

n1ppone 
--<>-

Tokio, 25. - Une supplique, signée 
par 106 membres de la Diète, a été 
soumise au Président du Conseil pour 
demander la conclusion d'une alliance 
militaire avec l'Italie et l'Allemagne 
contre la France et l'Angleterre qui 
font obstacle au développement du Ja­
pon. 

PLUS DE LEGATION 
DE POLOGNE A PRAGUE 

Varsovie, 26 (A.A.) - Le gouverne­
ment a décidé de dissoudre la Légation 
de Pologne à Prague. 

Paris, 26 (Radio) - Le comte Ciano On apprend encore que M. Chladko, 
a reçu hier da~s l'aprè~-mid1, sir Noë.I, jusqu'à présent conseiller de Légation 
Charles, conseiller de 1 ambassade bn- à Prague, prendra la direction du con­

tannique, sur la demande de ce dernier., sulat général de Pologne qui sera éri­
On apprend que le diplomate britan -1 gé en cette ville. 
nique a fait part au chef de la diplo -
matie italienne des appréhensions du LE PARLEMENT POLONAIS 
gouvernement de Londres en ce qui AJOURNE 
touche la situation dans la région slo-1 Varsovie, 26 (A.A.) - Le Parlement 
vaque et ruthène. Le comte Ciano a fut ajourné pour une période de trente 
déclaré que l'Italie ne partage pas ces jours. 

Le mystère de 
-·-On parle de ' voyage clandc~tin ''. 

n1anifeste. L'entrée des 
e.;;t imminente 

Madrid 
-- 1 a population 
Nationaux 

Berlin, 25. - Le D. N. B. apprend de en discuter les termes et a exigé une 
n:. c. Jean Luz : 11 se confirme que des reddition immédiate - dans les 48 h., 
parlementaires ont offert la capitula - dit-on. 
tion sans conditions de la capitale et le L'ACTION MILITAIRE 
retrait des troupes rouges. Le généra- EST SUSPENDUE 
lissime Franco aurait accepté, à condi - Un télégramme de Madrid de 1' •Ex-
tion que la ville soit complètement éva- change Telegraph > souligne que, con­
cuée en 6 jours. trairement )tu;x informations d'autres 

Des messages chiffrés sont échangés sources, aucune opération militaire 
continuellement entre les postes répu- n'a eu lieu sur le front républicain. Le 
plicains et nationaux. On estime qu'a- seul fait que l'on puisse enregistrer est 
près les étroits contacts qui ont eu lic;u l'apparition d'avions nationaux sur le 
ces jours derniers, il est impossib!e que centre de la ville. Accueillis par le tir 
la guerre puisse reprendre. de l'artillerie de D. C. A. ils n'ont tou­

A l'aérodrome de Qnatros Vientos tefois lancé aucune bombe. 
des ordres auraient déjà été donnés MANIFESTATIONS A MADRID 
po la livraison aux nationaux des for- Berlin, 26 (Radio). - La nouvelle de 
ces aérienn<!s rouges se composant la reddition prochaine de Madrid a été 
d'une trentaine d'appareils de chasse accueillie avec une vive satisfaction par 
et d'une quinzaine d'appareils de born- la population. Des manifestations ont 
bardement. La reddition de l'aérodrome été organisées pour célébrer l'heureux 
précédera celle de Madrid. événement. Elles ont été immédiate) _ . * ment dispersées par les gens de Miaja. 

Pans, 26. - Le secret le plus absolu L'impression générale est que l'entrée 
est observé dans les milieux officiels de en ville des troupes nationales est im-
Burgos au sujet du voyage des parle - '· 

libfrer. catastrophe. * 
Ainsi, on parvint à dégager dix survi·· Voici la liste des occupants de l'im- Pnris, J6 (Radio) - Un armist;cfl est in-

111entaires de Madrid qui revêt presque LA RESTITUTION DES NAVIRES 

* 
le caractère d'un « voyage clandestin •· DE GUERRE A FRANCO 
C ·1 . d Londres. 25 - Les autorités navales d< 

R.ome, 25 A l'occasion du deuxième e s1 ence s'explique par beaucoup e G.b 't . d' ·..: 

es italiens 

vants que l'on dirigea sur l'hôpital muni- meuble qui s'est effondré : tl:ri.-·enu entre Honarois et Slovaqu!b. 
cipal de Beyoglu par les auto-ambulances Au No 1 le chauffeur Naci et sa fem· 
rnunicipa1es qui avaient été toutes mobi- me Fatma ; au No 2 le menuisier Simon Niko et sa femme Domna 
li~. Deux des blcssts ont succombé peu avec sa femme Angheliki, sa belle-soeur Au moment de la catastrophe, les oc­
après 1 ur arrivée à l'hÔpital. A 17 h. 5. Eleni et deux enfants ; au No 3 le me- cupants de l'appartement No 2, le menui­
on parvenait ~ Ebérer la dame Fatma, nu1sicr Pavlo, sa femme Kati.na et leurs sier Simon et sa famille, étaient absent~; 
miraculeuscment sam< et sauve ; à 18 h. trois enfants dont 2 filles et un garçon ; jils .avaient été jnvités à déjeuner chez des 
on trouvait le cadavre du chauffeur Naci au No 4 le tapissier Arab Yusuf et sa amis. Le marchand de tapis Yusuf était 
et à 19 '1 5 celui du petit Thodori, q femme Sultan avec quatre enfants : Il- 1 également absent, retenu par ses occup•­
ans. Les trovau:x rle sauvetage se sont han. Muzaffer, Ali et Kiam1l ;au même 1 tions trois de ses enfants qlÙ jouaient 
poursuw15 jusqu'à 24 heures à la lumière étage · un marchand de tapis. Yusuf, sa dans la rue, ont échappé à la catastrophe. 
de projecteurs. femme Makbulc, sa fille Fikriye et ses Un autre Yusuf avait quitté la maison dix 

Malgr~ tous les efforts on n'est pas fils Hikmet et Fikret ; au No 5 la dame minutes avant le drame pour amener à la 
PBrvenu à dégager les corps de la femme Katina et sa famille ; au No 6 le portier promenade ses enfants Hikmet et Fikret. 

1 

- • • • • 1 ra01 ar ont pns leurs ispos1uons en 
anniversaire des accords 1talo-yougosla- cons1derat1ons et notam1ne11~ pa~ lej vue de la livraison aux naôonaux du con .. 
ves l'Eiar organise un programme spé-1 souci de ne pas provoquer de react1ons• tre-torpillçur rouge Jose Lui< Diez désar-
. al. violentes et prématurées dans le reste mé dans le port. . . . . 

Des télf.grammes conçus en termes ex- d I Le ]ose-Luis D1ez a quitté imm&hate-
cessi\·err1t11t cordiaux exaltant l'inaltérn- e a zone rouge. . ment l~ port arborant le pavillon natio· 
ble emifi~ entre les deux . pays ont été On cr?it savoi~ toutefois que les pa~- nal. rouge et 

0

or. Il était attendu hors des 
échan/lés entre Je comte Ciano et M. Mar- lementaires avaient présenté au géne- eaux territoriales anglaises par le croiseur 
·m•itch. rai une longue note, signée par tous les Canarias qui l'a convoyé vers son port de 

RISQUES DE GUERRE membres de la junte de Madrid, indi- dcstinatio~ que _l'on croit être Algesiras. 
Londres, 25 - Les compagnies d'assu- quant les conditions auxquelles ces der- On crOlt savoir que les a.utorit6' fron-

d Bomba d blèr 1 . . . ça1ses livreront ces JOurs-ci aux netio-
rences e y ou ent eurs prix niers entendaient livrer la capitale. Le naux, les navires d . t 

61 
à B' 

contre les risques de guerre pour les na- généralissime l'a repo.ussée s.ins même zertc. e guerre m em ,. 
· es dirigés des Indes sur le continent eu-

'roi~n et américain. 



2 - BEYOGLU Dimanche 26 l\lars 1939 

Le ma11ifeste du Président 
de la Républit1µc 

M. Nadi,r Nadi commente, en querelles internes des élections. 
termes excellents, dans Je «Cumhü - Nous sommes, nous, une des nations 
riyeb et la «République, , Je mani-
feste du Chef de l'Etat : les plus heureuses du monde. 

L'humanité se trouve engagée dans Durant ces quelques derniers mois, 
une voie obscure. Tout en souhaitant nous avons assisté à des changements 
que cette voie aboutisse à la réconcilia- comme on en voit rarement de pareils. 
tion et à la paix, la nation turque con- Nous avons traversé une nouvelle pé­
tinuera à s'acquitter avec le calme et riode électorale. Mais tout cela s'est 
la vigueur propres aux grandes nations déroulé avec succès et sans secousse. 
des devoirs qui lui incombent dans le Nous devons ce succès à l'attache -
concert des peuples civilisés. Comme l'a. ment profond de la nation turque en -
si bren dit le Grand Chef, « seules les vers son Chef National et à son Parti 
nations fortes pourront se sauver el- autour desquels elle est réunie toute 

LA VIE LOCALE Presse étrangère 
LA MUNICIPALITE 1 vent de l'eau > « l'eau qui coule, ob-1 

LA SESSION D'AVRIL DE ,serve un autre, dissipe les chagrins :t . 
Contre le bloc 

L'ASSEMBLEE DE LA VILLE Or, pendant les années difficiles de la 
Le 1er avril tombe un samedi et l'a- guerre et aussi durant la période d'a- 1 M_· Virsin'.0 Gayra écrit dans le tlts sociétaires les moins en sommeil au 

près-midi les institutions officielles ne près-guerre, la Municipalité a complè- ' «Giornale d ltalia • du ~3 mars : cri de la lutte contre l'agresseur. Ainsi,la 
travaillent pas. Aussi la séance d'ou _' tement négligé les fontaines. L'Admi _lnoLuve 

1
D
1
uce, 8 ?al'lédhieGr,•au cours de. la fat~e situation créée en i935 contre l'I­e e reuruon u rand Conseil du talte se renouve1le sous b aucoup d'as-

verture de l'assemblée a-t-elle été re- nistration de l'Evkaf, dont elles dépen- Fascisme, pendant une h<."Urc et demie. n pects. 
mise au lundi suivant, 3 avril. daient. à l'époque ne s'en est guère pré- ; a défini ~vec sa c!arté _habituelle et sa Le bloc aspirerait à avoir une fonction 

De nombreuses questions d 'une gran- 1 occupe davantage, de telle sorte que la 
1 
f~rmeté resalue les differents points sen - politique, économique pws militaire, a ­

de importance figurent à l'ordre du plupart de nos vernes fontaines, avec 1 sibles du moment _européen actuel, les ten- vec une tendance manifeste à la guerre 
. . _ 1 dances de leur developpement les atti - préventive dans le cas où, après que les 
JOUr de cette sess10n : l'approbation des ~eurs_ f~ences e~ l~uvs arabesq~es , leurs I tudes de !a politique italienne. 'L'ordre du forces et les faits auront été dfiment cal­
budgets du Vilâyet et de la Ville, l'uti- mscnpt10ns art1st1qws en rel!ef et la jour_ approuvé par le Grand Conseil à la culés .il apparaîtrait que la supériorité 
lisation de l'emprunt de 5 millions de fantasmagorie de leurs couleurs ne sont lumière de son rapport, fixe en phrases é- serait en sa faveur. Le bloc des démocra­
Ltqs., l'exploitation des autobus les plus que des ruines ternies, taries et à 1?<Juentes, .quoique rapide, la position de tils devrait être completé par l'associa -

. •t• · d' 
1
. l Italie dans le nouveau confli·t po' ·t:J·q tion de la Russi des So · t t 

nouvelles vmes de communication à mm 1e emo ies. de l'Euro e. ·
1 

ue vie s e son ap -
1 L 1 

P pendice organique le Komintern. Le 
percer, les expropriations, les places et a Municipa ité a entrepris un clas - f La pleine adhés· d l'I pacte ranco-soviétique sur lequel retom-
les parcs à aménager, etc .. .. On con si- sement général des fontaines d'Istan - · ion t talie à la poli- be tique de l'axe Rome-Berlin est affirmée déjà la responsabilité de tant de per _ 
dère comme certain que l'assemblée ne bul en vue d'établir celles qui ont be- à nouveau. Cette solidarité doit être en- turbations dans les rapports intematio -
pourra pas venir à bout de toute cette soin de réparations et d 'assurer à toutes tendue en ce qui a trait non seulement au naux et de tant de discorde européenne, 
tâche au cours de la durée normale de l'eau de Terkos. développement diplomatique mais aussi des confins de l'Europe orientale à l'Espa-a dé l t ·1·t · é gne, s'étendrait donc à l'Angleterre et 
quinze jours de sa session et que celle- LES JARDINS u ve oppemen m11 aire ventuel du * PO conflit. Les interprétations arbitrairt.S aux Etats-Unis. Les empires les plus 

M. Asim Us est frappé surtout du ci devra être prolongée. D'ailleurs une UR ENFANTS franco--biiitanniques que l'on voulait ac- grands et les plus riches du monde, !es 

les-mêmes et sauver l'humanité. » entière. 

haut degré du sentiment du devoir pareille prolongation s'impose en rai -1 On escompte que les jardins pour en- créditer encore une fois auotur de l'atti - représentants les plus explosifs du super­
et de la respomabilité qui apparait son des débats sur le budget qui sont fnts dont l'aménagement a été décidé tude de l'Italie, en dépit du clair langage capitalisme s'associeraient donc volonta1-

d l d
• é "d 1 1 V"ll A d 0 remlnt aux forces classiques et révél~-- de 

ans e 1~cours du Pr s1 ent. l1 é- habituellement fort longs. par a 1 e seront prets avant les va- e sa presse, sont rédu.t:#s au s1lence.L'I- ""'" 
sacrifices en vue des intérêts supérieurs crz"t dans Je Vaki"t .. talie d f " d~l à l' , la destruction capita!iste et impériale C'est le Dr. Lûtfi Kirdar qui prési - cances prochaines. L'un de ces jardins emeure i e e axe, pour toute e- L'éclipse mental d 1 1. . • · 
de la patrie. Nous ne craignons point A , , . ventualtté; parceque son orientation po'i- . e e a po itiquc demo -

u moment ou la dec1sion a été pri- dera à l'ouverture de la session. On qui seront achevés les premiers est ce- t . -· . , C!'S tique avance Mais po dh' 

Les nations fortes sont celles qui, 
dans une union fondée sur l'affection 
et la confiance réciproques, sont prêtes 
à consentir avec foi et fermeté tous les 

d'affirmer que nous sommes à la têl~ 1que, eilairee par la persuasion et nourri . · • ur a erer au 
se de procéder aux élections pour la VI considère comme certain qu'il prendra lui de B~ikt~ dont l'aménagement sur de réalisme, ne se modifie pas sui·vant le blo~,la. Russie voudra être garantie à l'Est 

de ces nations >. G A N 
1 

d · · 
1 1, 1 t d' . ti' d. aff t d 1 , et a l Ouest, contre Je Japon et t 

l 
. · · . , e mon e exteneur offrait a parole pour exposer !'oeuvre accom- emp acemen un crme ere es ec- on e a rumeur europeenne·, parceque , . . , con re 

Il n'est aucun peup e qui se soit as- l Europe avec éc é • . . l'aspect de dangers imminents. Depuis plie par la Ville durant l'intervalle entre té, avait fait l'objet de vives discus - la solidarité entre Rome et Berlin est cel- ' . une r ip.rocit d engage -
treint aux sacrifl.çes que le peuple turc les e've'nements se sont de'velo pes' le de deux révolutions et de deux c1·vil1'sa- ments et de nsqucs qu.1 décan. certera que!-

t
. . d' p avec les deux sessions. sions lors de la session précédentes de que 1 f b 

a consen is pour_ a_ssurer son m epen. - rapidité. La preuve a e'te' fa1·te a1·ns1· ' ti_ons nouvelles; parcequ'en dépit des po - peu es , rai:ico~ , ntann1ques.. . 

dan dest 
. Les . LES FAIRE-PART"I l as!femblée de la Ville. lémiques contraires, les 1.ntére"ts des deux Le b.loc devrait .s etendre aussi, sUtvant 

ce et sa mee. nouveaux de- comb1"en nous avons 't' b" . . , M T . l . , . 1 e e 1en msp1res ORTUAIRES OUJOUrs dans la n1brique mortuaire, puissances apparaissent associés; parce _ e proJet _en question, _de la France à la 
putes ne_ manqueront pas d af_flrmer en aO"issant en tenant compte de l'e' _ . t Pologne a la Ro à 1 y 

1 
. o· Un collaborateur du « Haber ,. se enregis rons aussi les réflexions de M. qu'enfin, tous les Italiens, comprennent . . • ~mame, a ougos a -

cette pwssante force de volante de la ventualite' des gr d t éd" d F . l St Ali . vie et a la Turqwe Nous croyons po · . . . , an es rag 1es aux - plaint de ce que les avis de faire-part R09a eyz1, le « Philosophe populai- que a e.- iance des grandes démocra- . . . · uvoir 
nation dans toutes les questions mté - quelles e'ta"t . l'h "t' Ain . d S T 1 f ties, c'est à dire le nouvel bloc impén·aJ, affirmer, antic1pan~ sur les décisions des 

. . . 1 exposee umam e. si mortuaires sont affichés au petit bon- re > u « on e egra ». Il déplore le gouverncmc t t · és • 
neures et exteneures. La Grande As - que l'a dit 

1 
Ch f N t· 

1 
.
1 

t . militariste et bancaire, que l'on est en n s m eres~ , • qu a,ucun d_e ces 

bl
, t . , , 

1 
. . e e a 10na , 1 es 1m - heur. Et souvent en des endroits où peu de respe<:t que témoignent nos train de prep' arer est di"ri"gé en re'al"te' pays ne voudra se dec.arer l ennemi de 

sem ee a OUJOUrs montre que le eta1t possi"ble d . . , 11 t• h ' i l'All . . . e prevo1r a que es ac es se l'on ne s'attendrait guère à trouver concitoyens à l'égard des défunts, ou non seulement contre l'Allem' agne nati· o~ . e.~a~ne, voisine_, uniquement pour ser 
la digne representante d'un peuple doue , . l t · · t f 

de fol
·, de volonte' et d'es ri"t d'abne' _ I trouvera exposee la T.urqme en cas de d'aussi macabres textes. Entourés de plus exactement leur incapacité à ex- nal-sociaJiste mais ausi;i contre l'lta!ie vtr m ere ra_nçais. Aucun de ces pays P d S 1 . · · • fasc1"ste ne pourra oublier non plus les hab1"tudes 

. . . anger. eu es les nat10ns fortes, c'est- leur cadre n01r de deuil il tt" t d pnmer le respect qu'ils eprouvent. · · · . , gat10n, vivant dans une parfaite con - , di . l'aff . . · s a iren e , . . , . de la politique française, prete à engager rd a- re umes par ectton et la con - lom les regards. « Remarquez - ecnt-il - 1 attitude Les Français ont voulu découvrir des les autres nations, dans ses intérêts et ses 
co e. * 

1 
fiance pourront sauver elles-mêmes et Notre confrère estime que ce spec _ de nos compatriotes au passage d'un indices d'une désagréable surprise de la risques sans garantie de réciprocité -
l'humanité. tacle est de nature à indisposer les pas- convoi funèbre. Leurs visages s'assom- part des Italiens en présence de la prompte voyez le cas de !'alliance franco-tchéco -

Sur le même sujet, M. M. Zeke- 1 , , b . t 1 , l et bruyante réaction coalisée opposée par slovaque. 
keriya écrit dans Je Tan : * sants et a influer defavorablement sur rissen ' eurs epau es se courbent ; les grandes démocraties aux événements p · t t d" 

1 
, . . our ces raisons, et pour beaucoup d'au-

Dans toutes les démocraties, les é - • M. A. N. Karacan examine, dans leurs nerfs. Ce souci est peut-être un ?u 1t eur emotio~. 11~ais personne de, l'Europe Centrale. Ceux_-ci ne sont tres encore ,le bloc de la Sainte Alliance 
lections sont un sujet de querelles. Du- 1 lkdam ce que sera la nouvelle G. A . peu excessif. Convenons toutefois a- d entre eux ne songe a qmtter son cha- qu une _nouvelle étape - qui ne sera pas démocratique préconisé à Londres, Paris 
rant les élections, les querelles et le N. : vec lui que ceux qui ont affiché un de peau pour saluer le convoi. la dernière dans Je_ i:ionde - de ce mou- et Washington, se dressera incomplet et . D d . vement fatal de revmon du système de peu û · tr d 
bruit atteignent un degré tel que tout Il est indubitable que, du point de ces avis en pleine gare de Sirkeci ont ans le mon e entier, au passage v ill , . • t t é M . s r, mais ansparent ans ses buts . . , , , , , , . . . , d' . ersa es precon1se e en am par us- qui ne sont pas ceux de l'ordre et de 1 
le mecarusme de 1 Etat en est paralyse. vue general et du point de vue de ete smguherement mal inspires, d'au - un . convoi, on se range le long du solini dès iq22. Il n'y a eu, par contre , civilisation en Euro . 

8 

Le gouvernement et les partis sont obli- « l'harmonie entre les principes et les tant plus que même l'affichage de ré- trottoir et l'on salue. Nous n'avons pas aucune surprise en Italie. Tout ce qui est . · ~ , 
gés de consacrer à ce sujet toute leur hommes >, la VIe G.A.N. sera la meil- clames, en cet endroit, est interdite encore appris à faire cela >. survenu et tou~ ce qui surviendra encore: Mais quelle qbule sœdt la ch?se que_pr~pa-
activité. leure d entre toutes celles que nous a- ou tout au moms linutee. LES ART~ effet co m l' d'.. d' . nques l'Italie non moins que l'Allema -

. · ' ' · · · • l ._ à Londres, Pans et Washington n'est, en r~ ce nouvea.u oc es empires ant:J-h1sto-
, . , m e nous avons eJa emontrc ' • 

En Amerique, comme en France, vons eues jusqu'ici. Pour assurer l'ap- . ~ 1: e:t certain qu'il n'y a aucune u- CILINKA LAYBOVITCH qu'une accélération de la politique déj à g~e, est .prête à relever le' déf_it et à r~-
comme en Angleterre, dans toutes les plication des principes d'un parti fondé tilite a etaler sous les yeux des voya- La petite virtuose Cilinka Laybovitch en cours depuis longtemps et dénoncée pliqu<.-r 

8 

ses offens~s. L Italie est ume 
démocraties avancées, les élections sur des idéaux humains et nationaux geurs qui débarquent du train de dou- donnera aujourd., dimanche à 15 heu- par nous depuis longtemps (gaiement, tan- d_ans sad volonté ~ationale; elle ~t cons~ 

t · t d' h" · 'l • · 1 d ' dent à isoler en un bloc idéologique éco c1ente e ses dqnts et des tn)USt:Jces qui 
son un suJe anarc 1e qm occupe e eves, Il faut avant tout, les confier à oureux messages e ce genre. res précises un concert dans les salons nom"qu t .1.t . 1 d t· ' - les offensent elle est prête à donner foi a-
la ti d t d · d d h ,. L M · · · · 1 e e mi i aire es eux na ions eu- ' na on pen an es mois, es an - es ommes dont 1 ame et l'esprit a umc1palite, conclut notre col - du Park-Otel. La jeune pianiste de 11 ropéennes totalitaires pour déchaî _ vec passion au mot d'ordre du Fascisme 

ées m~me C'est rq · d' ïl · t f · lègu d ·t · l t l'af ner con · b' n e . pou uo1 a1 eurs, s01en con ormes a ces principes. Or, e, . evra1 reg emen er fichage ans exécutera les morceaux ci-après: tre elles, à la première occasion favora- - cr_oz~e, o eir, comb~ttre -:- qui a. servi 
M. Chamberlain n'a pas le courage de pour une série de considérations de m i- des avis de ce genre. Concert italien _ Bach ; ble, une guure offensive en la présentant de viatique dans 1_ a~cens1on nat:Jon~le 
fixer la date des nouvelles élections. lieux et de nécessités politiques, il n'en LES FONTAINES Sonate appassionata _Beethoven . c_o~e une défen~e _nécessaire et en fami- 1aux prermers «.~uadnst

1

>_ tombés héroi -
C 1 • ' ts d' 1 , 1 D'ISTANBUL ' ' . ' hansant à cette idee l'esprit des masses quem~nt et a ete évoq~e par le GTand 

ar es evenemen se erou ent avec était pas complètement ainsi dans tou- Pre~ud~ - Oésar Frank , ignorantes à la faveur de la propagande ~onseil comme Je mot d ordre de la Na -
la vitesse de l'éclair. Et l'on ne saurait tes les assemblées que nous avons vues 1 Istanbul est un peu comme Rome, la Vanations sur le nom Abegg -Schu- constante de haine et de mensonge des ti~ ~ppelée à n~uv~u d~s un mom:iit 
prévoir ce qui se passera du jour au jusqu'ici. A ce point de vue la nouvel- ville des fontaines. On en trouve à tous man ; différents agents du gouvernement et de d~f:icile de son h1st01re ~ défendre ses m-
lendemain. Il n'est pas possible, dans ces le G. A. N. présentera une supériorité les carrefours, et beaucoup sont de vé- Rêve d'amour _ Listz ; leurs assistants écclésiastiqucs, bancaires. terets et son grand averur. • z 

conditions, de perdre du temps dans les' incomparable sur les précédentes. 1 :ïtables oeuvres d'art. Et cela n'est pas 4 Etudes de Chopin. politiques et militaires. Sur ce point essentiel du moment euro- LE REGENT HORTHY REÇOIT UNE 
pour surprendre, car l'eau, pour tous Durant le récital les portes de la sal- péen actuel les idées des Italiens sont plu5 DECORATION ESTHONIENNE 

APRES LA VICTOIRE DE FRANCO les peuples de l'Orient, est la source de les seront fermées. que claires. Les offensives de paix et de Budapest, 25 (A.A.) - Le ministre des 
la vie. « Même le serpent, dit un pro- L'enfant prodige jouera sur un pia- conciliation envers l'Italie qui affleurent Affa~res étrangères d'Esthonie, M. Selter, 

L(
'S J,.fiSI)O llS3})J. l I• l(~,; ~ 1 · t• verbe turc, ne touche pas ceux qui boi- no Bechstein. en ce moment de danger pour la France a ét_e reçu par le régent Ho~y auquel il ~ ' .-, }) () J J q ll f ~ S ne peuvent tromper personne. Tandis qu' remit le <,3'r~d Cordon de 1 Ordre Estho-

elles étaient entamées par les hommes po- nien de l Etoile Blanche. 

- _,.-.,.: ........ - p ()me' d 1· e a l il X C'}.1 l t litiques et les journaux, Daladier a tenu 
La terreur anarcho-marx:iste en Es- termes: « Tortures, bagne, relégation, \. , • U '- ' ' à confirmer clairement encore une fois ~es ALLEMAGNE 

pagne a revêtu un caractère intra-hu- prison, mort ! Voilà ce qui menace des d réelles intentions d'intransigeance corn - ET MANDCHOUKOUO 
main. Personne ne devrait en douter, ·lli d'E 

1 
• (• il,.., )• \T{ .. l .. S... bative de la Franceè. Mais il est évident -o-mi ons spagno s avec la loi de ré- ( \ . qu'elles visent à un objectif tactique : Berlin, 25 (A.A.) - En application du 

bien qu'un grand nombre se résiste à press~on franquiste. L'atroce loi de ré- 1 ·- ··- désorienter, si cela pouvait êbe possible la traité d'amitié signé le 12 mai 1938 entre 
le croire. Mais à Barcelone, les salle pression.:. pensée et la défense de l'Italie. En réallté Ile Reich et le Mandchoukuo, un accord 
de tortures, les cellules où l'on ne peut Voyons maintenant la réalité. En fa- JE SUIS FOU des injures. Il a même saisi un bâton le blocus de l'Allemagne suppose aussi de la nation la plus favorisée a été signé 
ni se coucher ni rester debout·, les murs ce de li b b d . Jeudi dernier, un certain Faik a tué, et m'a en porté un coup au-dessus de celui de l'Italie. On ne pourrait enclore entre le ministre des Affaires étrangères s supp ces ar ares es rouges, B 

1 
M kt l'Allemagne dans le cercle m~gi"que des du Mandchoukouo et le mm· 1"stre d'Alle-

rts d
'ét . t 1 h 1 l . , . a eyog u, rue e ep, pour une ques- l'oeil droit. Je vis briller une lame ( ?) ~ couve ranges pem ures, es P a- a oi severe, réparatrice et juste de démocraties si la porte vers l'Italie et vers magne à Hsingking. 

. 
1 

t 
1 

. . • F p tion d'argent : une dette de 270 pias- entre les mains d'une femme qui e't~;t 
res qui aveug en , e metronome qm e- ranco. our éviter et atténuer les con- ..... l'Empire lui restait ouverte. ---o--

t urd
·t t f " ·t d f 

1 
• d tres ! Devant le tribunaJ dit des péna- aussi dans le bureau. C'est alors que me UNE TROUPE ITALIENNE 

o 1 e 1ru par ren re ou; e cou - sequences e la convulsion révolution- . La solidarité italo-gennanique est donc 
rant électrique savamment dosé; le naire la plus violente et la plus cruel - lites lourdes où il a comparu, le préve- souvenant du couteau que j'avais a - la réponse natuerclle au bloc des démo - EN ROUMANIE 
jardin des supplices; les raffinements le de !'Histoire moderne, une loi où il nu s'est exprimé en ces termes : : cheté je m'en suis servi pour me dé- crnties. Dans leurs insolences contre l'l- -o-
c:scientifiques>, la bestialité des bour . n 'existe ni peine de mort, ni même de - Je suis fou. J'ai passé exacte - fendre et j'ai frappé Vasil. Je ne sais talie, les Français qui élèvent la voix a _ V B~carest, 24 - La troupe de théâtre de 
reaux et des tortionnair"'"'• ve'n"tables · t ment trois mois à l'asile d'aliénés deBa- ni où ni combien de fois je l'ai touché. près s'être assuré l'appui de la Grande-! ems~ a achevé, av~ 4n vif succès, . sa 

...,.., pnson, e encore moins de tortures. U- • . , . Bretagne et des Etats-Unis, parlent d'u- tournee, en R~~ame. Les personnalités 
fous furieux, ont laissé des traces ne loi dont les sanctions se groupent en ~irk.êiy._ Il Y ~ deux, mo~s _à pein_e que Le _rapport du médecm legiste nous ne Italie «femme qw a besoin d'un sou _ du monde ?Oht1que, culturel et artistique 
d'hallucinante horreur. 3 catégories : interdiction de remplir J en_ suis s?rti. On ~- av~it mt~rne pour rensel~eI'a _sur ce dernier point. L'in- teneur». Ils ap~rendront donc en ce mo- et un publ~c très choisi ?nt fa~t aux ~.c· 

Et cela a duré jusqu'au jour où le des charges publiques· exil d . ·1 avoir lance une the1ere a la tete de ma fortune Vas1l a reçu très exactement ment que l'Italie se range aux côtés de teurs, au, cours des representations qu ils 
gouvernement crépublicain>, cdémo - imposé; amendes ou ~onfis~~tio~m1c~: femme ~ui avait été échaudée. Depuis neuf coups de couteau. La mort a été ~All~magne aud m7~t ~ù la coalition ~~~s dc~~::.C!x Bucarest, un accueil des 
cratique> et cparlementaire>, le •gou- biens. (Article 8 de la loi). on a som de cacher chez moi tous les 1 instantanée. es .eux moi:i es en e e la menacer. · 

l 
couteaux. L'autre ·our ., . h hé' ~~1s il est mtér~ant pour l'Europe de ---o-

vernement légal> pour a moitié de . , . , .J J en ai c erc 1 On a entendu ensuite à titre de té- déf1rur la nature et les po~-ibilités de ce LA PROCHAINE REUNION DE LA 
l'Europe, a abbandonné la capitale cata- UNE MISSION SCIENTIFIQUE , un en vam. J ai e~ alors en acheter_ un 1 moins Christo lui-même, l'épicier Sta- nouveau bloc d~s démocraties qui divi- CHAMBRE DES FAISCEAUX 
lane. Des personnes dignes de foi _ ITALIENNE EN A. O. 1. , à ~ahm~~pru]a, afm de couper le pain. vro, d'Altinbakkal, le garçon épicier Va- S: e? deux parties les forces de la civi· 1 ET DES CORPORATIONS 
Français, Anglais, Espagnols--en por - . Napl~, 25 - A bord du paqu~~~ Cris- ; C est l i~strument du ;ri~e. sil, le coiffeur Mano!, Ali Nuri, fonc- hsati?11 europ&:1ne, au }"°~fit dt; autres ' . Rome, 

2
4 - Les 171anifestations à l'occa­

tent un témoignage exact et au-dessus p1 J?artit pour une nouvelle exped1tion en l - Un Sllilple couteau a pam, observe tionnaire dans un bureau mTt . ·!Contin~_ et hate ;es prem1sses. d un no~- s!on du XXe anniversaire de la fondn-
de tout soupçon. Et dans peu de J·ours. ~nque Orientale, la mission de l'Acadé- le juge, est-il de pareille taille ? . .. . 11 aire a veau c , .. 1~ e_uro~~n et mondial. dont tl t1?n des Faisceaux de combat, se sont 

mie d'Italie, laquelle durant six mois cf- , _ , . , ,. . Kadi.k,oy, le boucher Ah, le camelot 1 pre?d 1 m1ti_ative ev:dent~. i:'eu d obser- deroulées dans toute l'Italie au milieu de 
?n ~rouvera enc?re les traces d 'autres fec~uua des recherches botaniques, zoo- . . J ~vais _pense qu 11 aurait p~ ser- Abdullah, le « sergent > du service de vat~ons suffisent auJourd hm pour cette la participation enthousiaste et totalitai-
Jardins de supplices, de goût barbare l~g1ques, anthropologiques, médicales et vir, ~ ~occasion, pour couper la viande. la voirie Ibrahim et l'agent de police ana yse. . . re des Chemises noires et du peuple. 
à Madrid et à Valence. biog~ographiqut.'S dans les territoires a- 1 Votla beaucoup de clairvoyance de la Halil. Aucun d'entre eux n'a assisté au Le blo~ est dmgé par la Grande Bre - La Chambre des Faisceaux et des Cor 

Des milliers de citoyens sans dé -1 byssms. 1 part_ de quelqu'un qui déclare lui-mê- drame qui s'est découlé dans le bureau tagne qui essaye de grouper tous les E- porations se réunira le 14 avril. 

f 
--o- me etre fou D'ailleurs ' é l t d Christ Ils 

ense ont été torturés et assassinés LA NOUVELLE CO . . , gen ra emen e o. ont vu seulement le NFERENCE ceux qui le s t ' Il t . ,. . 
dans la zone rouge pour n'avoir pas PALESTINIENNE 0? ree emen ne veulent meurtrier pendant qu 11 fuya.it, son cou-
partagé d'idéal. anarcho-marxiste. 1 . -o- pas e~ converur et se ~éclarent sages... teau à la main. Il ne semble pas qu'il * Le Caire, 25 - On confirme la nol!velle MaIS ve~ons aux faits de la cause. ait été question de la femme qui, sui-

Voici que Franco promulgue une loi] q~e ~a c~é~=~ur la so~ution de _la - ~e suis m~rchand ambulant d'étof- vant les affirmations du prévenu, se 
sur les « responsabilités polit. > ! Sean- ~u=it: :ue ~ situati: ~;~:::ia tiau 7a1re fes, declare ~a1k. Une certaine Angeliki trouvait en compagnie de Vasil et qui 
da.Je ! Cris et grincement de dents ! sera clarifiée. Les délégués ég:.V~:s e ~ , demeurant a Beyog~~· ~e d;vait 15 aurait eu une attitude provocante. 
L'habituelle campagne de mensonges saoudiens insistent en V:U~ d'amener la Ltqs. Ce mentant m e~it paye par voie Maiis, au fait, existe-t-elle autrement 
et de bourrage de crâne. Grande-Br_etagne ~ m~ifie_r so? _point de d~ v~rse~ents suc~ess1fs par le corn _ que dans l'imagination de Faik ? 

M. Blum, le leader marxiste, s'écrie: vue au suJet de l urumgration Jwve. m1ss10_n~aire Christ?, avec qui vivai lJe tribunal, sur la proposition du 
<Nous ne saurions rester indifférents -o- ~ngelik1. Il me restait encore 270 ptrs. procureur a décidé d'établir si effecti -

NOUVEAUX SENATEURS a recevoir. Après avoir acheté mon coti- vement Faik a été interne' a' l'asi"le de 
devant la loi des suspects, sans exem - ITALIENS lteau ·• · sé b d Chr" 
pie dans l'histoire d'aucun peuple civi- R . 1 ' J ai pas au ureau e mto Bakirkêiy. En attendant, il sera placé 
. orne, 25 - Le rot et empereur, sur la pour lui demander mon dû Lui même so ·11 · 

hsé, qui fait tomber des millions d'Es- proposition du Duce, nomma sénateurs n'était as là ., . . - ~ ~rvei. ance, par les soms de la 
~gnols sous le coup de la plus abomi- quatorze amiraux. Avec 2 5 généraux qui , ~ · Par contn:~ ~Y a1 renc~n- ~~ecme legale, pour contrôler s'il 
nable réproosion-.. L'c:Humanité:t, de ?nt été nommés sén~tcurs il Y a queklues, tr~. u~ mcon_nu, d~nt J ai. su _ens~1te JOUit de ses facultés mentales. 
son côté fait Il . à t 1 . '1UfS la représentation des forces armées qu il s appelait Vas11. Je lut expliquai le La suite du procès est remise au 8 

' a usion ce te 01 en re l aute Assemblée se trouve renforcée. j but de ma visite. Il m'a répondu pa avril. 
Un pittoresque pont sur pontons en RutMme 
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Dimanclrn 2G !\fars 1939 3 - HEYOGLU 

Tül · aujourd'hui au C i n é S A K A R Y A 1 Vie économiqt1e et îi11<111t iè1·e pays du monde, ont subi, au cours de tations est su~rieur d'environ 514 millions 
1938, les variations suivantes : Argentin de zloty par rapport au mois précédent. 

pour voir Je plus grand f11m réalisé à ce jour ... . 
42,2% Chine 37.43; Roumanie 31Sl: LE COMMERCE EXTERIEUR 

------- --- ----- - Chili 30,6' o; Egypte 26,7%; U.R.S.S. ROUMAIN. 
sur les sports, la Jeunesse et la beauté ...... ...... . 

LES DIEUX DU STADE Le Marché .d'Istanbul 
23, 1~· Tchécoslovaquie 19,8%; Yougo· Londres, ~6. - c:The Financial Ti 
slavie 19.4o/0 ; Canada 15.5< r; Belgique mn> écrit qu'au cours du mois d janvJC't 
10,83; Japon l5,2'c; Brésil 15%; Hon- 1938, la Roumanie a exporté pour la som-

i'trnr parer a l'è11onnc affluente de spectateurs, les mati11écs populaires 
auro11t lil'n a 10 et 1~ heures 

grie 11,10110 ; Grande ;Bretagne ro,8''; me de 1.947.66 millions de lei, contre 
---·•• , 11 ' F i Suède 9,13; Pays-Bas 916< r: rance 8 . .l i.386.04 au mois de janvier 1938. Les 

BLE : prix normaux. %; Etats-Unis 7.3~r; Norvège 5,9%: Al-( importations sont montées à q38.62 mil-
Le marché n'a pas maintenu son Istanbul n'enregistre auçune flue lemagnc 4,9~, ; Danemark 2,3 :% Pologn< 1 !ions .d~ k1. avec une diminu.tion de 191 

mouvement de hausse de la semaine tuation et aucune animation égale o,9%; Italie o,5;% 22 millions par rapport à 1 année der. 
vont ailleurs... ment. LES TISSUS qE LAINE ITALIENNEI nière. La balan. <ommerciale qui, a. u 

l:è'1·n1·z ms pla<'<'' pour les soirél'S - Tél. .J.13.JJ 
a:cc: cccaaacc:: =:c::aca:ccccaaaa : :cacaca:: cccacccc CC: :c: 

_:Es CON fES DE • 9._ YOGLU > passée. On enregistre sur toutes les AIS d · __ , '-' Oui cher ami, oui. SUR LE MARCHE ANGL . mois c 1anvier de l'année pa"""'e, su.,1•-
' J'ai moi-même la nostalgie de ces jours- qualités un léger I1ecul. Le blé dit Iç tombul Ptrs. 86 Vienne, .>6. _ La • Neue Freie Pres- sait un passif de 243.81 de Ici est eu con-u • 11 ' de là! « kizilca • est le seul qui se maintienne • sivri • 85 se• écrit que selon les .nouvelles de. lai ?"aire dt venue active ~u dernier ?'ois de ne ve1 ee T'ai la nostalgie de l'émotion, de l'a- au niveau d'il y a quinze jours. avec coque • 42.20 presse la concurrence faite par les ussus ianvter pour 509.04 millions de lei. 
I venture. . Polatli ptrs. 6.12Y,-6.20 MOHAIR : de lame italienne aux produits anglais, LA BALANCE DES PAYEMENTS 

nouvel An A la porte Vehbi quitta l'ami dont i!J' aussi l.>ien dans la mère patrie que dans 1 A N G L A I S E . 
n'était pas encore parvenu à se rappeler . '; - l{'S colonies. va croissante. L'Afrique du cnes, 2 · - La balanœ des psy-

1 

• • 6.121
/2 Seul le mohair dit « ana mal • ac 1 G' 6 

Par UMRANT NAZlF 
le nom, et se mit à pas lents à regagner Ble tendre > 5.26 -6.9 cuse une hausse de prix. Sud, également, s'approvisionnerait tou· ments de l'Angleterre pour 1938 - frrit le 
sa demeure. n savais pertinemment que > > • 5.32Y, ptrs. 105 -115 1our; davantage en Italie. Ce fait m<ttrait cCorriere Mercantile > laisse un solde pas-

1 
-là · 1 bonn · 1 1 t · d > > • 5.30 -5.32"z • 122.20-125 donc en péril un grand nombre de firmes sif de 55 millions de Sterling. Au cours Il OUVTÎt les yeux ou bruit du réveil- ce sorr ni a e, n1 es oca .a1res es /":2 ... 

Ion qui se trouvait sur sa table de nuit. deux chambres. attenantes à la sienne, ne • dur • 5.10 I Le mohair également n'est plus de _ anglaises. Et, à ce propos, intéressant tst de ces dm>b 1erd est "_!'_nées, les sommes ins 
U 

1 
t 1 le fait - signale le journal - que plusieurs crites eu u gt "'' payements sont les 

ne fois révollé il se dre'sa immédiate- seraien a~ ogis. . , . . • 5 7 5 10 mande' l"tra · ·1 rd ·11· u ti t bi 1 étr t n é • • · - · par e nger ou 1 a pe U pas product<urs anglais de fibre artificie:Jr suivantes (m mi tons de livres st~rling) 
::~rcs~ ::Vl:~a;,t·L;l do!::~ r~~~~ 1 pro.:'va~~'\em:i"ésir z~':ient ~g:~~erm~; SEIGLE & MAIS mal de points. ont augmenté Jeurs prix au cours des jours 1929 103 
s'étira en baillant et se dirigea vers la fe- !dans une chambre qw fut sienne, et dy Le prix: du seigle qui cotait plus de LAINE ORDINAIRE: ' passés. 1930 28 
nêtr d'où il se mit à regarder la rue, le' passer en quelqlll! sorte, la nuit seul avec 3.35-44 le 16 courant, a faibli dans le La laine d'Anatolie cote actuelle _ L'EXPORTATION ITALIENNE EN 1931 10

4 
front collé contre la vitre. Sur l'avenue, ses souvenirs. . courant de cette semaine jusqu'à ptrs. ment ptrs 54 contre 48.20-54 le 16 FRUITS i;o:T LEGUMES POUR 1932 51 

les autobus passaient en ronflant, les gens En entrant il rencontra une tr~. jolie 3.35. Il termine à 4 piastres. 0 1 al' . ù L ANNEE 1938. 1933 
11< pr~··ient, d- foul~ se nouai·ent et se femme blonde aux yeux verts •. qu 1! re- mars. n remarque que a qu ite C Rome, 36. - Au cours de la période 1934 7 

·- •• •• d Le maïs blanc conserve sa cotati·on Thrace a perdu 1 poi·nt · · à Q35 32 dénoua·ient tout~ l"s . t 1 1. _ connut comme étant une locat01I'e u se- · qui va de janvier novembre 1938. k> ' 
~ ' mmu es .. ., es iv d é Eli é · b d' h d 16 3 soit ptrs 4 2"-4 6 pt 64 --'- · 6 18 rcu.--. de magasins revêtus de leurs tabliers con e,_ tage. e tait au ras un om- u ' · · 72 • • rs. fourgons pa= en tranSlt aux localités 193 

blancs courai·ent su 1 tr tt . t me d age moyen légèrement grelé de pe- Le maïs jaune est successivement • 63 frontières furent de g6.478. En tenant 1937 56 
r e 0 oir serr'IJ1 . ' l Eli 1 . 1 't d' t d• d d' '- d 1 1938 s· dans le b d ts ulti 1 tlte vero e. e w par al un on - passé de ptrs. 4.20 à 4.12;-, et 4.15- HUILES D'OLIVE compte de l'apport e e.cemure, e Pus , 

· urs ras es paque m co ores, 1 reproche· 1 . de 5. ;oo fourgons, le chiffre de 100.000 Le total n' .. teint\ pas encore le max 
~~~: s ~forçaient de garàantir contrble la c Voy;,..,.! est-ce qu'un soir de réveil- 4 ·22Y.· , . Le marché de 1 huile d'olive présente fourgons est largem<nt dépassé. Au to- mum uquel il parvint au cours de l'an-
l<s , • animation est son corn e et lon on fait attendre aussi longtemps sa Le marché des cereales est, en géné- à chaque semaine une nouvelle ten - ta!, la Sicile con<:erve la première place née. où la <Tise ,.tait le plus. e gue, c'cs:­
batt:i"1 ratifsl de la nu:t du nouvel bnlfemme ! Le coiffeur dis-tu ? Est-ce que ral peu résistant cette semaine et cela dance qui fait que les pnx évoluent avec plus de 2~.ooo fourgons, suivie de à-d:r en 1931; il se mamtlent toutefois 

eur P ein. tu ne pouvais pas te raser à la maison? Il , l' f il t 11 c · d 1•Em·1· eux tnv1rons des max1ma de ces dern1P-
r . Fur.i.eu.x d'avoir perdu sa journée au est près de neuf heures, voyons! > derniers événements politiques que ar vec r5.ooo, des Trois Venétics avec 12.000, rC'$ fm..~écs q~1. co~ptent ~arm1 les P ~s 

s exp 1que assez ac emen tant par les continuellement entre deux prix lim.te. a ampagmc _avec_ 20.~oo,. e • 1e a· 1 . . 1 
1t 11 s'habilla à 'la hâte, et sortit sans sa- En montant l'escalier, Vehbi murmu- . P Extra Ptrs. 50 -51 1 de la Toocane a• .c 6.ooo des Pouilles 8• charg~s <le 1 h1sto1re des finances anglet 

v01r ét · à 1 · · la saison dans laquelle nous nous trou- 49 10 1 ' . encore où i! dirigeait ses pas. Il a1t rait: C'est fou, rester a maison un soir 1 > > . 

1

vec 7.000 et des Marches avec 5.000 etc. ses. 
enlllron sept heures du soir. Il n'avait au· pareil. Arrivé au seuil de son apporte- vons. de table > 44 -47 Du total des exportations, l'Allemagne a LE COMMERCE EXTERIEUR 
~;"' Pro1et, aucun engagement préalable. ment il entendit une musique qui lui par- AVOINE : • > > 45 _45 20 consommé plus de 60.000 fourgons.la Suis- SUEDOIS. 

alluma une cigarette, leva le col de son venait sourdement de l'étage supérieur. Le prix de l'avoine a perdu 10 paras. 
38 30

_
40

· jse H.ooo, l'Angleterre 4.000. h Tchéco- Stockholm, 26. - Au cours du mois 
:!~todt enf

1
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1
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ga
11
nts. et se mit à maér- On entendait aussi des éclats d

1
ef rire et ptrs, 4.18 ;· sa:on •. 

38
·
30 40 

slovaqu1e 3.000, la France et la Belgique de jrnvi<r, la Suède a importé pour la 
ans a v1 c. n a1ma1t pas en g - des voix arumées. Il sortit sa ce et ou- · - j 2.000 rtc. somme de 173. 98 millions con-

nfral les promenad · réglées d'avance, vrit. Le salon était vide et silenc1~. Suri 4.lO BEURRES : LE COMMERCE EXTERIEUR contre 158.89 millions au mois de jan-
rna15 ce soir là il se sentait particulière- la pointe des pieds comme pour ne dé- ORGE Il semble que le marché veuille réagir PQLONAIS. vier de l'année précédente. Les exportq-
tllent mcertam. - ranger personne il passa dans la chambre L. 'orge de brass.erie. est .toujours celle vers la faiblesse dont il a fait prcuvl! . Berlin, .>6. -. Le .•BerHner .Boerscn tions sont montées à 148.75 millions de 

Il re--mbla ses souvenirs, songea aux à coucher 1 be t' Z"1'u '- t d tre 5 22 m1"llions La ba a -. · qui, vu es soins m eneurs de l'in- ces derniers temps. Seul le beurre à ..... ng:io t..,_-n qu au. mo1s e J~viot; 1';39, couronnes con 14 . . -
Ub s BO.rées de réveillon. Un sourire plis· Rapidement il se déshabilla mit son 1 1 la balance commerCiale polonaise s ~t ar- tance suédoise est donc passive pour un sa dustrie de brasserie, garde e p us de Urfa II a encore perdu 2 · t r.es lèvres à cette Evocation. Il pensa pyjama ;l'abat-jour du plofond filtrait un2 pia!-> res. · rêtée avec un solde actif de plus dt' montant de 25.23 millions de couronnes 

nux fou!es immens qui dans les grandes lumière tamis<;e. Il pensa aux gens qui solidité. Prix ferme. Anteb ptrs. 88 •6.000.000 de Zloty. L'excédent des expor- contre 13.67 mi!Jions en ianvier 1938. 
Villes surtout se ruaient cette nuit là à la ce soir là s'amusaient, ses yeux se fixè- On observe une nouvelle baisse sur Mardin • 85 
•<cherche du plaisir. rent d'abord sur une photographie de l'orge de brasserie. Kars • 85 
fou li croisa bien des couples erillcés, des ieune fille qui ornait sa table. Puis se Ptrs. 4.18-4.20 

1

1 Trabzon > 88 t nes gens entrant et sortant par les por- dirigèrent vers sa valise. 
es Cochères des grands immeubles, riant, Il avait brusquement perdu toute en- • 4.16 1 La végétaline a gagné 1 point, pas 

et <hantsnt. Il eut un moment de dé1res- vie d'ouvrir cette valise et d'aviver ses sou- O PI UM sant de 54 à 55. 
~e._ Car lui il était condamné à passer cette venirs en sortant photographies et lettres. Rien à signaler sur le marché. CITRONS : 

Uit là seul. comme n'importe quelle aut- Il éteignit la lumière et se mit au lit. Observons toutefois à ce propos qu'a- Les prix sont fermes. La nouvelle ré-
re nuit Il n'avait en effet nul ami dans Il n'ouvrit les yeux que le lendemain, · d • 
cette vec l'uruon ouaniere du III Reich avec coite qui arrive sur les marches' ne d grande ville où il n'était arrivé que 1er janvier, vers midi. Sans se lever ii 
~is Quelqu':" iours. tendit la main et ent'ouvrit sa porte. On les provinces de Bohême et de Mora- permettra pas, pensons-nous. une ra-

"'1nknant 1! pa'<Srut devant de grands entendait au dehors les pas feutrés de la vie, l'Allemagne deviendra un de plus pide reprise des prix. 
:;.~urants ~m;plis _de fions fions d'une femme de chambre. Encore mal éveillé il grands débouchés de l'opium turc. ŒUFS : 
n Que ammee, ou des consommateurs alluma une cigarette, et se mit à écou- NO IS ETTES : 0 
E Gtnhreux se pressaient autour des tab'es ter la conversation qui s'échangeait entre n enregistre un gam de Ltqs. 
d ntrer, se mHer à eux. s'asseoir seul à une la cuisinière de la pension qui faisait gril- La saison est désormais totalement sur la caisse de 1440 unités (iri), 

e ers tables' Il ne s'en sentit pas le cou-
1 

Ier des côtellettes et la bonne qui se trou- passée en ce qui concerne les noiset - Ltqs. 20 
rage, et continua 98 route à pas lents. vait sur le balcon d'en face : tes. Les marchés extérieurs se bornent > 21.50 

1.50 

de ~cheter, comme tous les soirs un peu La bonne disait : 
II \Tl.and et de vin et rentrer chez lui? «Alors vous vous @tes bien 

depuis un certain temps à indiquer des 
amusés 

R. H. 

,&ongea que !.a jeune femme qui s'occu- hier soir. M oj, je s u is allée d a ns ma fa - 1 • f • • t ' ' • 
Pattdcssoinsdesonménageétait ellemil!e.Celan'apasététropmal... ~ae J\'I e CCOUOilll(Jlie 
8Ussi partie ce matin là, pour fêter le ré- «Moi c'est hier matin que je suis 
"•illon. chez elle. sortie ... Mais voyez, il est près de 12 à l'e' t1•aJl(fl f•t• 

.11 éprouva tout à coup un grand be- heures et la belle-mère "l'est pas encore '- ~ 
soin de solitude. Il irait dans un tout rentrée. Elle est épatante cette vieille! ..,.. 
~~t restaurant. y rechercherait un coin (C'est comme cela qu'on appel'ait la L'Assemblée Géné- i ques du Royaume et de !'Etranger pas-

rt pour y faire un respas léger- Il femme du retraité). sent de Lit. 597.638.70>,17 (1937) à Lit. 
tn dénicha un dans un sous-sol, dans le- •Et le jeune homme qu'est ce qu'i! a raie du Banco 666.48r.214,56 avec une augmentation de 
qu 1 il pénétra. - fait ? •· Lit. 68.842.51z,39; le Portefeuille, les Bons 

1 Tout d'abord il ne distingua rien dans •Laisses donc ce petit imbécile. Il ne di Roma d'.1 Trésor et les fonds à vue passent d 
a salle embuée de tabac. Puis, ayant! sort pas de sa chambre! Il est amoureux ,. Lit. l.876.532.546,9q (i917 ) à Lit. 2.107. 

PrOtnené .un _regard circulaire dans. le va- fou d'une fille d'Istanbul. Cela empêche Le 21 Mars a eu - Assemblée du Ban- 963.29>,47 avec une augmentation de Lit. 
~Ue1~1r dy trouvcr une conna1ssance,_cet imbécile de s'amuser. I! passe son1co ~h. Roma, s?us la pr~~ndence.du Gra;id 231.430.745,48; les Correspondants-Soldes 
en 8 ""'1t à l'une des tables, et tresaillit temps à regarder sa photographie, c'estlOffi~er Ant?mo Pese~~~~~=dn~~~ d~biteurs de Lit. r. 177-1 72 .674.76 ( 1937 ) 
~•entant une main touchcr légèrement bête l'amour tu ne trouves pas ?... nal.L Adrmmstrateur ' 1: à Lit. r.198.546.247.72 avec une augmen-

épauJes courbées. Il se leva brusquement et refenna saJcier Vervi ~donné lectureh~~ rapi:rt ~Ut, tation de Lit. 21.373.572 ,96: les Comptes-
- Vehbi ! C'est toi ! Toi ici ? porte. ~près une mdication sYTI:t qu~ es P us Courants garantis passent de Lit. 

499
.266. 

1 
11 se retourna vivement. Il av:rçut un Puis se r'."'dit à la fenêtre et, comme importants é_v~ements mt~ationaux, de 759.z2 (1937) à Lit. 564.095.793,01 avec 

SOC. AN. Dl NAVIGAZ IONE-VENEZIA 

[),•parts pour 

l'iree, Rrindis1, \ enise, Trieste 
J >r1 Qu . .ctÎ• ~ Gala.la lotJ.a lea v,11tfr,dt• 

à IU /•lfurea -preci•e1 

Pirée, ~aples, :\li.rseille, Gêues 

!'HESS 

CJ,:L!U 

A.i.RlA 

l'lTTA' di llARl 

l,.tanbnl· l:'IR E 
lstaubul-:1 A l'U LI 
ht nonl-l!A1'SI l.~A 

t Hi:\1-.; LO.\IMhRCI LES 

l'irèt', \'aples, :.1arst1l e, Gèues 

(.. avn.ll.1, ~al111Jique, ,-olo. Pi1 éc, Patras. 
t;il11 ti -~uarauta, 13rirnii.;i, .1.ucône, 

\'cuise, Trieste 

u::>r 1 ~ 
lE!l.A:O 

t;alomquc, ,\l~teliu, l.w1ir, l'irtc, Cala- n: TA 
mata. Patras, llri11disi, \ euisll, Trieste l>J;l> 

24 llars 

ijJ llan 

15 lf a.t1 

8 Avril 

24 henrPW 
8 Jour1 
4 loort 

2~ lf•r• 
6 Aîr'I 

80 .hl•r• 

23 .)[ars 
6 Avrtl 

Servi e a .,élet' 
F..u co1ncide à 
Hdudîid. \'t.· 
ul e, Tri"'•tt> 
ltôa Tr. .B •1 r. 
t ute l'Eurvpf'. 

o .. Qu•ia do 
G•lata à 10 b. 

pré cl••• 

, 

à \7 beur,' 

à 18 beu...., ;.":'e ho:nme dont 1! ne parvenait pas .à la veille se mit à regarder la rue, le front 1caractère politique et économique de 1 an- une augmentation de Lit. 64.s29.033, 
9

; 
v .>Quer e nom, mais qu'll se rappelait appuyé contre !a vitre. Ses yeux swvruent 1 née 1938, - fait ress,ortir le .nouveau che- enfin le total général du bilan pass<: 7dc 
c •guement <1voir connu jadis. Il se réjouit les groupes, attend l nt l'autobus, les coup- rm~ parcouru par 1 écono~e 1 au~r~q~e Lit. 8.470.715.545,33 ( 1937 ) à Lit. 9.8•8. JsEu 25 füra 
~e s'il avait rmcontré un ami de les revenant fatigués, d'une nuit de dé-litah~ne. - Après une descnpti"". deta1llee oo5.4u.59 avec une augmentation de L:t. Uuurguz, \ arua, C1111sumtz11 IW,FORll ~'.J für< 
tre Jours, et serrant chaleureusement en- bauche. La conversation qu'il venait d'en- de ~ o~uvre gi~antes_que accomphe ~ur les 1.357 .2ag,866,26. ... l!Al11'JlHJOLlü ;; Avrll 
, l siennes les mains de ce presque tendre l'obsédait. terr1to1res de 1 Empire par le travail et Je . , . -------------------------------

~ li heurt• 

•nconnu C . tel'té dit il Le 'capital italiens il a été relevé l'activité dé- Le bilan étabh avec des cntères de -· 
1 < uneuse men 1 • se · · s • · · · • haute sévérité s'est 1 ·tu é un béné-

-0'1 quelle heureuse rencontre, dit-il gens de notre époque riches et pauvres, ployée par 1 Institution en Italie, à 1 ét·· . . c 0 r avec . 
91>rèi tant d'années, s ret:rouvcr ici. sont des matérialisœi: qui méprisent l'a- ranger, dans les Colonies et dans l'Empi- ftce de Lit. ir.76?.396,95 (contre L~t. IO. ::iuliua, (~alatz. Hraïla 

Et ils prirent place à la même table. t d fun t• re. On procéda ensuite à l'examen des di- 89l.79o,3s. pour 1 exercice 1937) qui per· 
HOSFURU 2U li.ars à 17 heurt• 

A. ,_ . _ . mour. se moquen u sen en · , h · d b'l met la distribution du dividende à ~ai- b 
ils Pr"" avoir vidé les premiers verres, Pauvres gens, bêtes et ma!heureux ! !vers c apitres u .1 .an. , lson • • Eu colnc11lcuce eu h:alie awc les luxueux ateaux des ::iocitté8 lt<•l•a et 

se mtrent à rechercher les souvenirs Pu' ·1 . . Ah 1' !' ... ~J Une nouvelle fihale a éte ouverte à de 43, comme ~ur 1 année préce- 11. , 1 l d 11·ous du lllllllti" 
~ 1 is 1 soupira . amour, am~ 1 1 . d' f" . dente plus une assignati d L't 6 o:1 , rtestuw pour es toutes e.<tllla · c. 
b·· e Qu années nuparant ils avaient ha- De quel côté se trouvait après tout la Padova et par a suite, autres 1hales • on e . t •. 1.17 : 

•té 1 mm.~ quarher à Istanbul. Ils a- sottise et le malheur? '1e furent à Bergamo, Udine et Verona. - 039'69 a~ fonds de rés<:rve ortlmaire QUI Facilités de voyage sur les Che m. de Fer de l'E.tat italien 
Vaiont fréquenté le m~me cabaret pauvre, UMRAN NAZiF. Aux 14 filiales qui existaient en Afrique attemt ams1 un totsl de L1t. 46.523.391,70 
dans ce 4uartier, s'assevant le plus sou- Orientale Italienne se sont ajoutées celles tand1s que Lit. 2.290.347,34 sont reportés ltEIJCCl'lUX Dt. fJO "/ 
"<nt côte à côte d"visant l'amour. Ils a- L'ORGANISATION INTERIEURE de Giggiga et Dire Daua ouvertes en 1938. à nouveau. 

sur le parcours ferrvvi,ure italien du port tlt• dé~ar 
quelllt'lll à la fronuerll et de 'l frontierc au port d ein­
barqucmcut .,I~ Lou l1·s pas.>agers qui eutreprendrons 
un 1oyagc 11 alll-1 et retour par Jts paquebots de la 
Compa:.;11ic •All!UAT!C.\.•. 

lltiient ml'me parfois chtrché aventure en- DE LA VIE NATIONALE L'oeuvre accomplie dans le dernier ! LA PRODUCTION FOURRAGERE 
$<-nble. Peut-être Vchbi avait-il même TC HE Q ù E exer>Cice se résume en chiffres vra1me:itll ITALIENNE EN -8 
aDl?rs. ignoré le nom de son compagnon. imposants. - Ainsi les Dépôts en Compte.• R 6 L' b193 . •l' Prague, 25 (A.A.) - Le Comité de la 'E d L' orne, 2 . - ensem k de la pro-
D 1 ·= celà était à peine nécessaire. Communauté nationale, présidé par M Courants et d pargne passent e it. duction du fourrage env· , f . 

es h bl bl d d · · 6 88 2 (1037) à Lit l 482 446 ' 1S11gee comme om ta CHrcs sem a es. ~ns es circons- Hubry, s'est réuni hier après·midi à la 1·2 1·32 7·2 ,7 .. , · · . - normal, a ~tÇ de 290.534.100 uintaux en 
li ne semblahle< ne suift~nt-clles pas ?i Chambre. On a constitué plusieurs corn- 002,87 avec une augmentation de Llt. 1938. q 

er d " •t d' i 1 1 8 5 · les Correspondants-Sol-SOrt . ~x e res une . aço~ en que que missions : commission exécutive, corn· 221 · Il ". 714,I • . LES EXPORTATIONS MONDIALES 1.: impersonnelle m_a1~ solide.. . mission de culture et d'éducation physi-. des créditeurs passent de Ltt. 2.796.285 EN i938. 
c nouveau vmu disait: que commission pour les relations avec 837,12 (1937) à Lit. 2.944.527.597.46 avec '1 . 

Te J; crois qu:alors, vous. alliez enco- le ~arti national-socialiste. M. Hubry a une a~gmentation de Lit .148.241.760,34; Geneve, 26', ~ Selon les calculs du 
~· à ! école Mm j'étals secretmre auprès souli é qu'il faut résoudre rapidement la Caisse et les Disponibilités auprès de bureau des statistiques de la SociH~ des 
._ lln Industriel Nous avions tous les deux 1 gnblèm · 'f 'l'Institut d'Emission et les autres Ban- Nations, les exportations des pnnc1pa11>. 
'-l"~s · e pro e 1ui . , 
rn~ Peu d'argent. Peut-être avioos-nous 
Elll~lll~ Plus de soucis que nous en avons\ "'rr;;;;;;~~~~;;~;;~;;;;;;;;;;;;~==============c­
ta lOUr_d'hui.Mais 1 réfléchissez un peu. Les 1 
~<dis dès que nous avions une livre en 
S he nous allions droit au cabaret dt 
n'/!f baba, et sous sa lampe fumeuse 
1·o::" buvions en devisant environnés de 

cur des fruits. 1 

ÎllJ~t Puis quelquefois la nuit, après mi­
eh it nous allions chez Gülsüm ! Quelle 
~rrnante femme c'était! Rappelez-vous 
.\h nuits passées allongés sur son sofa ! 
~ ' lllalgré les misères, malgré les en -

Uu, c'&aient de beaux jours. 
r L'autre, tirant des bouffées de sa ciga­
T !te dont il contl"'Ilplait les volutes d'un 
"iard vague: 

F:. outre, t•lle vient d 'i11stitm·r aussi des billets 
direct,; pour J>aris et ulUdres, da Venise, :l. deii prix 
tres réduits. 

Agence Générale d'Istanbul 
""""Il lskclt,<;i 16 17 l.\.l '111m11an<', Galata 

T~·~plwue,.44d77-l:Hl, Au1 burea~x d~ Yoya.~e> • ·aua. Tél. 44\IH 8ti6H 
" ,. ,, ., ,,o \\~ l..!.t..s 

a ~ O'Ji! C'étaient de beaux jours! Voyez 
1 ~IOUrd'bui nous avons peut-être cent ......_ ~~~~~~;;~~;;~~===Jl i""• Plus d'argent! Nous pourrions l'ache- ==-=--=~-.:..-====--= '~========::-::'.ci;'-~·_,.=" 
:~~~ce~~ret!Lama~ ~==~~~============~=T~o=u!s=/~e~s~M~f~a~n~t~s=d~~~e~n~t=:=/~e~s~e~~~1~·~o~i~-=~~o~u~e~n~oo~re~m~~~-,-a-~~-~k-1 W~.~~m~~h! 1 -~oo-re~//~t~hk~-
~ Gülsüm, nous pourrions nous la ré- - C'est un Aarçon extraordinaire merce des fruits ! 

?-;~cr pour une semaine.·· et pourtant.·· 1 \licier 1 J'I (Dessin de Cemâl Nadir Güler à l'«Ak•am• ) V• envies sont diff&entes, nœ désira ' 
1 , 



.t. - REYOGLU Dimanche 26 Mars 1939 

Cours internatio11al de Jllalariologie 1 La Suisse prend de~ mesu-
---8.d:.-........ >.. ....... , 1 res <le précaution 

LE DUCE REÇOIT DES JOURNALIS- 1 
TES ALLEMANDS 

-,--0---

LE COIN DU RADIOPHILE 
~·-

Postes de l~adioJit"fusion 
LA DEFENSE ANTIAERIENNE 

1 ANGLAISE 
1 Londres, 25 - Une loi de défense anti­
aérienne de la population civile qui sera 
présentée bientôt aux Communes prévoit 
des travaux pour 25 millions de livres. 

PROG RAMM.ffi 
l 

Berne, 25. - Le gouvernement fédé­
ral a ordonné de charger les mines à 
toutes les frontières et de faire les con-

de r~~rquic Rome, 26 - Le Duce, en présence d•1 
ministre di;: la Culture poi;>ulaire, a reçu 
le Dr Dressler. chef du bureau de Presse RADIO DE TURQUIE.-
de la Maison Brune, le Dr Ritter, rédac- RADIO D'ANKARA 
teur tu chef de la Deutsche Kolonial Z1:i-

(25 Juillet - ~ü septembre 190~) 
I. HEMATOLOGIE. 

Leçons avec démonstrations. \ 
Morphologie du sang. Origine des élé­

ments du sang. Goagulation du 
sang. l;lémoglobine et pigments 
biliaires. Numération des globules 
rouges, blancs et des plaquettes. 
Détermination de ~'Hb et de la 
bilirubine. Préparations à frais, 
frottis. Diamètre, volume et 
quantité de l'Hb des globules 
rouges. Courbes de Priee Jones. 
Hcmatocrite. Etudes des altéra­
tions du sang dans les leucocy­
toses, leucémies, dans !es difféf'en· 
tes anerrues. Coloration. May 
Grünwald. Romanowski. Giemsa. 
Théorie de la coloration. Réaction 
de l'oxidase. 

II. PROTOZOOLOGIE. 

disme : facteurs de diffusion (ch vocations nécessaires pour leur sur -
mat, conditions du sol, anophé- veillance. Ces mesures, décidées pour 
lisme) Facteurs concomitants accorder satisfaction à l'opinion publi­
( conditions économiques et so-
ciales ). Influence des déplace- que qui paraissait inquiète ont suscité 
ments de population. Endémie et une certaine surprise dans les milieux 
épidémie. Sources d'infection.De- diplomatiques. 
gré de malaricité dans une ré-

* gion, indice splénique, indice pa­
rasitaire. Anophélisme et palu­
disme. Détermination des espèces 
vectrices et non vectrices, indice 

sporozoïtique, habitudes a!imen· 
taires des anophèles, réaction pré­
cipi tan te. Instincts des anophè-

les et leur influence dans la diffu­
sion du paludisme. Climat et mi­
croclimat. Différentes races de A. 
maculipennis et leur importance 
dans la transmission. Regression 
du paludisme. Anophélisme sans 
paludisme. 

VIII. PROPHILAXIE DU PALUDISME 

Berne, 26 (A.A.) - L' Agénce télégra 
graphique suisse communique que les 
mesures militaires de précautions or -
données par le conseil fédéral, ne dé -
pa:;sent pas le cadre de celles prises au 
mois de septembre dernier. 

On souligne qu'il ne s'agit pas de 
mobilisation de troupes mais d'un ren­
forcement des gardes frontières. 

--0---

UNE EXPLOSION EN ANCLETERRE 
Londres, 25. - Une explosion a eu 

lieu dans une fabrique de munitions du 
Kent ; 2 hommes ont été tués ; 3 fem­
mes et 2 enfants sont blessés. 

tung et le~ éciiivains allemands de ques- Longueurs d'ondes : r639m. - I83kcs ; LES DEVELOPPEMENTS COMMER-
tiom coloniales Kritger et :I(ampfer. Le r9,74. - 1!P95 kcs ; 3r,70 - 9.465 kcs. CIAUX PROBABLES ENTRE 
Dr Dressler a présenté au Duce le pre- L'én1ission d'aujourd'hui 
m1er exemplaire de son ouvrage «Cavour v· 6 L N w· T 

L'ITALIE ET LA POLOGNE. 

1
12 30 Programme. zenne, ::1 • - a < eue iener ag-

et la presse» et la seconde édition de son · blatt> écrit que les entretiens du ministre 
« Mussolini journaliste ». Le Duce a été 12.35 Necip A.§kin et son orchestre: Ciano en Pologne concernent aussi les 
sensible à l'hommage et s'est entretenu 1-Pot-pourri de l 'opérette : questions· économ]ques. Le trafic entre les 
avec les journalistes allemands au sujet « Le prince enfant » deux pays - écrit le journal - est déjà 
de leur voyage en Libye. (F. Lehar) très important et atteint 400.000.000 de 

L'heure exacte ; lires. Il conce~e surtout les échanges ?e 

LA PRESSE BRESILIENNE COM­
MENTE LE DISCOURS 

13.00 
R di J 1 

. charbon polonais contre le tabac, la soie, 
a 0- ourna • lies fruits et les automobiles italiennes. 

_DE VIC1:0R-EMMA~L III j 13.15 
Rio de Janeiro, 25 - Les JOUrnaux com- 1 

mentent favorablement le discours du roi 
d'Italie. Le CorreJa Damanha dit que le i 
discours inspire Ia fermeté, mais sans 
agressivité. Il doit produire une bonne ' 
impression sur tous ceux qui, tout en ne 
croyant pas à la possibilté d'une paix· 
perpétuelle estiment qu'une paix durable ' 
serait au plus grand bénéfice de l'Euro- 1 

Bulletin météorologique. \Aussi, s'occupant des relations commercia-
Suite de l'audition musicale : Iles e?tre !:Italie et .la Pologne, cThe Fi-
2- Vers le soir (Schrader); n~nc1al_ Times». écnt q~e selon les der-
3- Un rendez-vous dans les 1~ères infoffi1;ations statistiques_, ces :ela· 

pe. 

-0-

Il
• . bons ont subi, au cours des trois dtrruères 

va ees vertes (Lmcke) ; années, une considérable amélioration. 
4-Danse magyare N° 3 1-----------------­

(Brahms) ; j 
5- Notturno (Gebhardt) ; 
6- Ballet de l'opéra comique 

Ritter Pasman » i 

L'OR ANGLAIS IMMICRE 13.10 Musique turque. 

(J. Strauss) .
1 

EN AMERIQUE 14.20-1430 L'heure de la femme. 

LEÇONS D'ALLEMAND et d'AN­
CLAIS, prép. sp. dif. br. corn. ex bac. 
r,>rof. all. conn. fr. ag. ès phil. ès let. u. 
niv. Berlin. Pr. mod. Ecr. j. s. M.M. 

ILA BOURSE! 
\li ka ra 2:1 ?llars rn;rn 

(t :ours 111f111·111al1fs) 

Act. Tab. Turcs (en liquidation) 
Banque d'Affaires au porteur 
Act. Ch. de Fer d'Anat. 60~(; 
Act. Bras. Réun. Bom.-Nectar 
Act. Banque Ottomane 
Act. Banque Centrale 
Act. Ciments Arslan 
Obl. Ch. de fer Siv.-Erzurum 1 
Obl. Ch. de fer Siv.-Erzurum II 
Obl. Empr. intérieur 5% 1933 

(Ergani) 
Emprunt Intérieur 
Obl. Dette Turque 7%Sb 1933 

tranche I ère II ill 
Obligations Anatolie 1 Il 
Obligation Anatolie III 
Crédit Foncier 1903 
Crédit Foncier 1911 

Londres 
New-York 
Paris 
Milan 
Genève 
Amsterdam 
Berlin 
Bruxelles 
Athènes 
Sofia 
Prague 
Madrid 
Varsovie 
Budapest 
Bucarest 
Belgrade 
Yokohama 
Stockholm 
Moscou 

CHEQUES 

1 Sterling 
100 Dillars 
100 Francs 
100 Lires 
100 F. suisses 
100 Florins 
100 Reichsmark 
100 Belgas 
100 Drachmes 
100 Levas 
100 Cour. tchéc. 
100 Pesetas 
100 Zlotis 
100 Pengos 
100 Leys 
100 Dinars 
100 Yens 
100 Cour. S. 
100 Roubles 

S111l1b1 : G. PRIMI 

~ 
1.l (1 

l!l.'.l!l 
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6.66 

28 51'ii 
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1 56 
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0 !!OfiO 
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Um11m; N'-'<riy;>t Mildiirii • 
Dr. Abdül Vehab BERKEM 

Basimevi, Babok, Galata, St-Pierre 
Istanbul 

Han. 

rr- ............ _. ....... ..._ ........................ .__ ............. !il 
1 FEUILLETOX du < B.EY(~GLU > N'2 -lC 

1 1 
poitrine: oui, Léo avait raison, quelque si je refusai de te la montrer, cette lettre? Elle distinguait, sur le mur opposé , et celui de prolonger la fiction. Pour fi -
chose qui ressemblait à un morceau de pa- -- Tiens ! c'et une lettre ? s'exclama l'ombre de Léo, confuse et large, qui se nir, elle prit le second parti. 
pier était là, caché entre sa peau et sa Léo intéressé et déjà inquiet. Et de qui balançait de droite à gauche, comme prê- - Et quand ce serait vrai ? dit-elle en 
chemise, seulement, elle ne se rappelait s'il est permis de savoir ? De quel per - te à lui sauter dessus. regardant dans les yeux. 

1 LES INDIFFERENT 1 pas l'y avoir mis et n'arrivait pas à corn- sonnage assez important pour qu'on gar- - Un homme, reprit-elle d'une voix - Ah ! c'est donc vrai ? 
prendre ce que c'était. Déconcertée, elle de ses billets là, oui là! Pour qu'on évite plus lasse, sans cesser de tambouriner du Le temps d'une seconde, Léo serra Jes 

1 Par AL~~~n~~ tt~~~~~~~tal 1en 1 
leva les yeux et regarda son amant. de les laisser à la maison ? bout des doigts. Et si tu savais, ajouta-t- poings; puis il se domina et dit d'une voi1' 

- C'est là que toutes les petites filles Elle le regarda à travers ses cils mi-clos elle, s'enivrant d'une tristesse sans eau- que le sarcasme rendait puçante 
mettent leurs secrets, dit Léo, que l'idée inclinant sa grosse tête ébourrifée sur son se, si tu savais comme je l'aime 1 . J - Ainsi, très pure jeune fille, tu as Ufl 

lh______ par Paul - llenry illichel _-......J d'une telle cachette attendrissait et exci- épaule nue: 1 ses yeux se fermèrent à moitié, se mowl- amant ? 
tait tout à la fois. Voyons, Carla, voyons- - Ça, repondit-elle d'un air mutin.en lèrent de larmes; son cœur battait. < Le i - Oui, avoua-t-elle en rougissant de 
le un peu ton secret. pianotant tranquillemer_.• du bout des lseul malheur, pensa-t-elle froidement,c'est nouveau. 

Léo, adossé au fond du divan et éclairait Il fit mine de vouloir glisser sa main doigts sur ses genoux, ça, je ne dirai pas. que cet homme n'existe pas-.. 1 Le ton ironique de l'homme lui faisait 
Carla. Une Carla déjà toute différente de sous l'étoffe. « Elle est très capable, pensa Léo tout '1 - Un homme ... tous mes compliments! mal jusqu'au fond de l'âme; jamais eJ'e V I I 
la jeune demoiselle qu'elle était quelques - Je ne permets pas, cria-t-elle soudain à fait furieux, elle est très capable d'en Léo se fâchait pour de bon. Cette pure-' n'avait éprouvé un si grand besoin dt 

- Moi ? ... Quelle idée !. .. Forcément, minutes plus tôt : elle avait les cheuveux sans même savoir pourquoi, en se proté - avoir un autre ... très capable. té qui n'était qu'un faux-semblant, cette bonté. 
je t'aime, sinon je n'aurais pas fait ce en désordre, une mèche lui tombait devant geant des deux mains. Il se leva lentement : 1 conquête que d'autres avaient faite ,il y - Mais bravo ! mais très bien ! fit LéO 
que j'ai fait ... bien sûr que je l'aime ma les yeux, son visage était rouge, grave ctl Le sourire de l'homme disparut: son - Ecoute, Carla, dit-il en scandant les avait de quoi le rendre fou; la Carla pué- lentement, comme s'il se parlait à lui-tnê• 
petite Charlotte, ma petite poupée, ma troublé, une des bretelles de sa chemise, regard devint attentif : syllabes et en plantant sur elle deux yeux 1 rile et chaste de ses désirs cédait la pla- me. Tout naturel d'ailleurs... telle mèfe. 
petite Lolotte. .. (Il lui enfonçait les déchirée durant l'étreinte, pendait en deux - Bien, dit-il, je te permets de ne pas impérieux et inquisiteurs, je veux abso - . cc à une jeune personne experte en a - telle fille. 
doigts dans les cheveux, la décoiffait). je morceaux sur son dos et sur sa poitrine. 1 prrniettre, pn:nds-le toi-même, ce pré- Jument savoir de qui est cette lettre. !mour ct qui n'avait pas peur d'aller voir Brusquement, une colère rouge lui fit 
l'aime beaucoup beaucoup, et malheur à déco~vran; l'épaule bl~nche et nue. Alors. ! ci~x papier ... et puis lis-le à haute voix. Elle rit, amusée par cette jalousie,mais les hommes chez e~?'· Le ~iquant,_ le ~ar- monter le sang aux yeux; il saisit CarlB 
qui voudrait la toucher ... Et je la désire tandis quelle regardait devant elle, ab- S11cnce. Carla le regardait, désorientéeet sans changer d'attitude. fum et la fleur dç l 1dylle s évanowssBlent. par un bras : 
aussi, je la veux tout entière ... ces lèvres, sorbée. l'homme. rema;qua une chose é- ji rrés~lue; elle avait l'intuition que cette - Devine, dit-elle. Son amour-propre de séducteur r~tait_, - Sais-tu ce que tu es ? ... une ... une" 
ces joues, ces bras, ces belles épaules, trange : un obiet qui ressemblait beau- histoire de bout de papier commençait à - Un homme ? demanda Léo. devant cette porte ouverte, les ma1ps v1- (dans sa rage il ne trouvait pas le mot 
tout ce corps plein de .. féminité, déli- coup à un morceau de carton plié en le fâcher sérieusement; elle voyait ses - Il y a des chances, répondit-elle d'un des, juste; il balbutait): une impudente .. et 
cieux, charmant, ce corps qui... qui me quatre tendait la soie rose du corsage, en- yeux se durcir et elle se torturait vaine- ton moqueur. - C'est ma faute, dit-il avec convie- quand même, tu es venue chez moi ? 
rendra fou... tre les deux seins, dessinant deux pointes ment la mémoire pour savoir ce que pou- Pour prévenir tout geste brusque de tion, j'aurais d(l m'en douter que ce n'é- - Ça, c'est autre chose, répondit Caf· 

Il fit explosion. aigues. Il tendit la main en souriant : vait bien contenir cette lettre qu'elle tou- Léo, elle gar<lait une main sur sa poi· tait pas la première fois. la avec calme. 
Mais l'homme savait imposer une li- - Et ça, qu'est-ce que c'est demanda- chait de ses doigts curieux. Mais elle la trine. Le front levé vers le plafond plein - La première fois que quoi ? dcman- « Dégofrtant ... ignoble ... et dire qu'eJ1e 

mite à sa luxure. Voir Carla s'abandon- t-il sans aucune intention, par pure eu- a:ssa où elle était, un peu par un triste d'ombre, elle se sentait lasse; elle aurait da-t-elle en se retournanu tout d'une piè- a à peine 24 ans•. pensait Léo. 
ner, les yeux clos, blanche comme la ci- riosité. point d'honneur (et si réellement c'étiÏit un voulu se blottir contre ce secret qui n'e- ce. - Peut-on du moins savoir que est ce 
rc sur le fond sombre du divan, et pen- Carla prit un air effrayé secret à ne confier à personne?), un peu xistait ~as. et dormir. - La première fois que ... tu me corn - monsieur ? demanda-t-il . 
ser : « non, pas ici ,c'est trop incommo- - Ç t. ? Quoi donc ? dans la vague intention de voir comment - J'ai saisi, dit Léo avec un rire for- prends ... que tu fais des visites ... que tu 
de », ce fut tout un. Il se redressa, la fit - Ce morceau de papier que tu ça - se comporterait Lfo sous l'empire de la cé, j'ai saisi... quelqu'amoureux... que! - vas chez quelqu'un. 
se rasseoir ; un moment, ils demeurèrent ches si jalousement dans ton sein ? insis- jalousie. que petit jeune homme... Les joues de Carla s'embrasèrent. Elle 
immobiles, haletants, sans parler. La 'u- ta Lfo, avec un sourire presque paternel. - Et mo1, dit-elle enfin d'un ton de: - Petit jeune homme ? fit-elle sans regarda Léo, partagée entre le désir de (A suivre) 
mi~ de la lampe laissait dans l'ornbrf' Elle baissa la tête et porta la main à sa défi, en posant ses mains sur ses genoux, baisser la tête. Un homme, j'ai dit. protester, de lui révéler l'absurde vérité, 
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